
Bulletin Commercial 
ceuns oes COUSONS. - MINCK DU sa   .. 

Le kilo Soie» 9 à 15 tr ~ M»cu«r*a_x 9 » 
■,5o - Cabillaud» Dogue*»» Mo a 2 eo - Raies, 
S à 2,4l> — Harenffs ô.ao S o.SO — Plies S A 2 90 — 
Limandes 8.85 - Marians. 2.55 -- Rouèets, i fr. 
• 1.85. - Caseras. 8^0 - Pi causés. 0.50 à 1.85. — 
Carînrues.  1 tr   - Chien de mer   1 tr 

Manae «n retard t* Mine* n'a pu s*re terminé 
pour la »ame 6u  tuaf-n 

MARCHE   D'AUOHCL   OU   2'   •CTOBR-   Ut» 

Marsh* au Bsurre. — Le beurre s'est rendu S fr. 
la llrr* - LM œufs. 0.60 la pièce — Pigeons, do 
i> a 6 fr la coupla - Pontes, de t; à te fr. la cou- 
ple - Canards, de eo à eo fp ta couple. - Lapins, 
de 7 a t5 fr. la pièce. — Gras de boeuf, de 3 à 3,LO 

XOTRE SERVICE 
■   ••   »*-"««—-»»1-»»- I»   ii   ■■ » 

DE RENSEIGNEMENTS 
»■   »»   il   »»   »»   mw "■a   en   M   w» 

Saus oelte rubrique, nous pubiens chaque 
jour tous les renseignements qui nous sont 
demandés par nos lecteurs. 

Il   leur  suffit   de  nous  envoyer leurs   auea 
tiens * l'adresse suivante : 

CLE   REVEIL   DU 

(Service 

NORD  » 
L <LLB 

des   Renseignements) 

Paris-Confections 

BOURSE DE PARIS 
DU 25 OCTOBRE 1919 

VALEURS COCUS 
DU MM VALEURS 

COCS 
un jor» 

» % Perpétuel..... tO 50 Soc tête Générale... ft"i7 50 
5 %         — 00 80 'Ssi  aclinns 708 .. 
*,%   «17   71  40 Est ont 3 % aoc. m   ' 
4 % 1918 libéré  7i 05 —        — oou 3*>3 *3 
* % 1913 non lit».. I.yon actions. 730 . 
iodo    toute   I90S....J337  .. —    obilg  4 %. 300 50 
Algérie 3 % tStf».   393 .. —    fusion anc •513    . 
Ville de Paris tsrt. 372 50                 —       tli .11V 311   .. 

—            —    1475. 493   .. Midi ot) 3-% anc 338  .. 
—           —   1876  495  .. —         r>   * 535 
—            —   tu 98   258 50 NordoOl 5% 4i5 
—           —    1912.  231  75 —         3 % anc.. 328 . . 

Foncières 1879  487    . —           — nouv 3'*'' 
—          18S5...   . 320    . Métropolitain  . 303 .. 

non» de Panama 183 . 
—           1903  372    . Sue»   anions 6550 .. 
-7          <909  202 50 Thomson H oust.. 

Communales 1S79 444   .. I-'3Ves-Lille.      
—          1S81    1298 .. Japon r.nii.   ......... 113 50 
—             ISO? 323    . —        1907  110 .. 
—         tsno 325  . . ! lusse i9;m  59 
—            1912... 200 -.1 49 25 

aver les initiales ou le pseudonyme sout les- 
quels lis ventent que paraisse la réponse. 

Ce service étant gratuit, Il est Inutile de nous 
envoyé/ un timbre pour la réponse. 

Une alone-mette enuyée, «eu*, t. o. - 1 vous 
avez drou 9 la pension, mats pas au pécule, car 
U s -su d'un -iccidont - 2 Vous ne pourrie* ré- 
clamer le pécule gw si tous av;ci reeUement rem 
Place .a mère de votre frère II faudrait oue cette 
situation fut attestée par uue aectarauoa au presi- 
dent  du    rrî'mnal   civu. 

Jupons, Corsages, 
Peignoirs, Jupes. 
Robes, Costumes. 
Manteaux, Caoutehoues. 
Fantaisies plumes et 
Marabouts, Fourrures . 

SO, rue de Béthuno,  LILLE 
ilOUBflIX, 93, GrandB-RuB -:- T0UBC01H6, B, PUB de L3Ie 

Spécialité de Confections pour Dames 

exposition permanente 
D n'existe aucune 

BOURSE DE LILLE 
DU 25 OCTOBRE 1919 

CHARBONNAGES "F jpi. 
Cours 
eced 

Cour» 
uu Jo.i, 

Albi lacOon  100 t. p)  "95 ..   78ô 
Anicn? île  l/2io de denier)  2800 __42S.">0 
Anna  (le  1/106    le d_iueri  7300 ..(7525 
Uétbune •BuUy-Gren_y    tpart)  6590    .6590 

—         (Cinquantième  de  part)  133 75'   133 
liruay (action)  2260 

—       (dixième)     233 
Car vin  la.tion   ma t.   p.) »...  6il 
(larenc* (action 250 t   p )  480 
Courrléres (action 100 t   p.)  2130 
Crespin-Nora. émis   i»05. tlt. verts.. 95 
Poacrty (action 211O t. 1 >  695 
Oouiges    ...:   ;-.  475 
Drucourt. 1" série <n«» 1 a 1800)  9220 

— _    (dixième)   . .....               ... : 949 
DrocoUTT. 2» sert* in** 1801 à 3500).. 9-'20 

'dixième) 
Ëscarpelle (action 100 t   p.)  
Farfay  (action   125 t    p.)  
Fuaas-lez-Raches (action 100 t. p.).. 
Gouy-Sarvins Pactisa 500 t   p.)  
Lens (action)  

— (dixième) :  
Llévia   (dixième)    „..   

—       (trois centième)     
I.lgny-lez-Aire (action 500 t   p.)  
Maries 30 % 'pari d'ingénieur)   

— 70 %  (Société   Ralnbeaux)  
— 70 %  (vingtième)    

Meurchin (action  ton t   p.)  
Nord d'Alais (action  800 t.  p.)  
ustiicourt tactloi. 50 t   p.)...  
Tai-encolles (Soc ano ) act 500 t p., 
Vendin-iez-Bethiine iret de Joulss.) 
.VlcoifDe et Noeux  (action)  

—  - ' " ' . {dixième)     

940 
659 
760 
tu 

liûô 
120 

3004 
105 
878 

1850 
SOOÛ 
406 

1339 
50 ', 

395 , 
2385 . 
200 . 
:650 . 
26* . 

SiO . 
480 .. 

2130 .. 
90 .. 

«9» .. 
480,.. 

9375 .. 
941 .. 

93/5 .. 
941  .. 
660 .. 
780  .. 

1-20 '.'. 
125 .. 

3000 .. 
104 25 
805 .. 
945 .. 

8130 ..' 
420 .. 

1339 .. 
60    . 

415 .. 
2389 .. 
200 .. 

2700 .. 
270 .. 

Vn mari  aimant sa   temme.  — 
Prisai de ce genre. 

O. A s, 62S. - Vous p mirez prétendre au main- 
tien de l-allocation oxUHaire jusque la liquidation 
île votre pension Mat il est Indispensable a* 
dresser da?» ce sens une demande au Préfet et de 
faire établir si vous ne l'avez déjà fait, rotre don- 
»rf»r 1e  pemsion nan-  plus   tarder 

«u petit warai».. O p - Non. oar ces secours 
sont retuses aus collateraux saul daus le cas 
où r.ic d eux a efiectiveœeat remplace le père du 
uefuut 

andre et Juii.tte. -  Pour te second, vou* pouvez 
préUiidn-  a iotlo^ation suppiement.ire établie  par 
la loi du  29 -«pUMubre  1917 175  centimes  par Jour) 
f-aites uue demande a  la   mairie 

Un tiSro tu* prises avec uns Hyène. î. — | En 
laïaie seiiit-uit-rit - 3 ^a resej-ve légale varie eu 
mison du o'ombre denranta elle csi de'la moitié 
dea d<ru» uers ' 00 des troa» quaits des biens se-' 
Ion «lue le disposant Lues.' I 2. 3 ou an plu» grand 
nombre d e-nlmni.- (artule 913 do Cotte civil) - 3 
C'fSl au notairv'gu'U apparuemi de t«»nlr compte 
des droiv o> ces enfant* dan> la succession — 4. 
Voyez le notaire Si vous n'abouilssez pa* a un ar- 
rangement imiable il faudra demander l'arnDuila 
non du uartage Mais el s'agit la d'une Instance 
cm sera to>n?ue ot  coûteuse 

Un ennuyé Os la guarre. — Quant a présent le 
morat^iuro o'esi pa* encore le-vee . il ne tardera 
d'ailleurs pa> ù l'c-tre II est a présumer iru* des 
dispositions seront prises pour permeitre tune train- 
*i<ion entre lia si.tua.uan ictuelle et le retour a la 
situation du temps de paix Mais on ne peut etu 
core d«'r»,ner ce que seront ces dispositions 

Un étaignots, P. P., 6. — En effet il noua semnte 
que vos rharge» de famille luettfient le maintien 
momentané d'un comiùemmi de secours Adres 
wt donc une réclamation au préfet, servies des 
réfugies, 2,  rue Saint-Bernard, a   Lille. 

Miia d'Athit. Carvin. — La correspondance est 
permise  sous   pu   fermé. 

Un   lecteur   du  «   Réveil   .  depuis  SS    —   Adressez 
ume i-ecliunaiiion au  Préfet, soi vue des Réfugies. 

Un» ennyee d'Houdln. — l. Oui. mais'à 3 % seu- 

des   Nouveautés   d'Hiver 
SON    X>JES    003LVI-XAJ 

Mettant eu ùente toutes les semaines les  DEfiA'/ÈftgS CRÉATIONS DE PARIS 

.Prix eonourrence 

MM 

h-ment. 
8    H. 

2.   OUI. 

d'Svin. — 1 Nous vous avouons JU* nous 
n'en connaissons pas qm raient d«* coneftaonp 
aussi avantageuse» _ ..> tcmxez a I of0.ee re^-j'0.r>a4« 
de placement. 34 rue UrUle-.Mu;sou. a Lille qui 
v«.tts fixera égaleoieuit sur la question po.-ûe sous 
le numéro 3. k. 

Publication Légale 
Brasserie Coopérative 

r>l«at:ion3ile 
DE OOUAl 

les Actionnaires de la Soaét* anonyme 
dite Brasscne cooi>erati\e « Lo \ntionaie », «loin 
le siegt.- suçai csi a Uouai. 3. plan? Saini-Murt.n 
soni inlornios que par suite du retard apporte 
par le T Journal oftlciel « — Bulletin annexe — 
ù la publ cation de l'annonce -u gaie prescrite par 
l'article 31 de la loi du 2i juMlei 1867 mortifie 
par la 101 du 22 novembre 1013 l Assemblée Gène 
raie Extraordinaire- pievuo pour le D.manche 
9 Novembre prochain EST REMISE A UNE 
DATE ULTERIEURE qu sera portée a leur con- 
naissance par la voie de la présenta feuille au\ 
mêmes fins et ordre du Jour que précédemment 

Le Président du Conseil d'^iim'iuistration . 
11180. O. LAMY. 

Offres & Demandes d'Emplois 
BONS MOULEURS EN SABLE sont demandes 
Fonderie de Putssy. V LArU'LHli et O». 7u, bou- 
levard de Maisons, POIiibl tts.-ct O ) tertre 
toute   urgence CS2. 
  «sis» 

STENO-DACTYLO demandée d urgence par Re- 
conslitulon Industrielle Se présenter au sea<- 
lariat gt-neral, 13, square JL'sSIEU. 

5S54. 
■ . ■»«»> 

TAILLEUR.   —   On   demande   des   bons   appls 
ceurs,  123 bis,  rue NATIONALK 2081 

On   demande   des   OUVRIERS   COUVREURS   et 
des OUVRIERS ZINGUEURS. Travail assuré 
pour Ihver - ^a.ucsscr rue Guillaume AVer 
niers.   87.   a   Fives-Lille.       . 1500 

DEBITANTE   — On demande deux (runes Olres 
16 à 18 ans. active» débrouillardes, présentées 
'war. !£,ur6 pare&te. MARCHAL. 40. rue tSSoUER- 

Or. demande des OUVRIERS PEINTRES et de- 
VTTRIERS. — S'adresseï bureau du lourual   1871 

»»e» 
TAILLEUR   —  On demande  un bon Apptéceur 
8.   place  de Strasbourg.  Lille. 2065 

MENUISIERS CHARPENTIERS sont demandés 
ohe? LE.GIUND et C», 75, rue de l'Est, à livcs- 
Lflle. 2040 
— «■» 

*VIS AUX ENTREPRENEURS - Travnfl ô 
façon par grande quantitp Portes Châssis 
EscaHer». Prendre ndrpt=<=e bureau,du jou nal ;'002 
 ;—-      .      —is»      1 . , 

PEINTRES sont demandés rue  Henn-kolb   52 
Lille. 2055 

On demande,  pour .lébui novembre   CUISINIERE 
propre   et   soigneuse   sachant   fa re bonne   cui- 
sine   bourgeoise   Ser\'ice   régulier   et   facile   Ga 
ges    60 fr   — S'adresser    M   Marc d^ FRANC 
Cn.JKVll.LE.    Châlct    d'^zeux.    par    Ptcquignv 
'Somme) 11177 

fi VIS DIVERS 

HlflS fjo FabPieaot «ax Goosommot^aw 

VESTcS - SALOPÎTTES 
TQJLE  du   NORD garantie grand teint 

71, rue Gantois - LILLE 

losmtu Aiu.var queux uu Nuru 
MEDECIN   SPECIALISTE 

Ouérlten rapide cl  tant  rechut,   des   Maladies 
des j.moc»    Ulcère,  varlquaus,   Variées.   Phlé- 
oites,   Cbxemas,   Hémorroïde.,   en   marebant   et 
sans   tnterrom-.re  ses  occupations 

CONSULTATIONS   mercredis et samedis,  de 
>» b   a midi et a« 1 b   a 5 ù.. 1, r  de Roubalx 
1. a LUI» .près la O.-re) 

VIL'UnS  PETROLIFÊRES 
———  
Bordent (action son t   p)  

—       (part   de   fondateur) , 
ttabrovra (action  &10 t    p )       

— 'part de fondateur)  
VrabOwnlka (action 600 1   p)  

— (part de fondateur).. 
Karpatbrs (action too 10 remb)  
roiane (a'*lon sor. t  p)..'  

—        (t> art  d>   fondateur)  
Potok laction 500.  t  p )       
Wankowa «ection 500 t  p.)     

—»        tpart de fondateur)  

Oour. 
préced 

Ctti-s 
du Joor 

440 . 
300 

3075 
9995 . 
1600 
1540 
1289 . 
500 
290 . 
721 
925 . 
403 .. 

442 

5100 
0S95 
1060 

1290 
4»0 
299 
7-r. 
o:>o 
408 

BiNQUEâ & VALEURS DIVER.ES |PV°^ 
l'ours 

du Jour 

Crédit du Nord (action 500-125 p.). 1100 .. 
Aciéries de France (action 500 t. p.). 840 830 .. 
Chantiers de France (act. 500 t   p.) 730 727 .. 
Uenaio et Anxln  (action 500 t.  p.) . 2150 . 2149 .. 
Etablissements .«rbel lact  soo t   p ) 940 .. 
Flves-Lille  (action  51J   t.   p.).... 1760 . 1750 .. 
Senolle-Maubeuge (act.  500 t   p.)  1200 . 1249 .. 
IJUe-Bonalères <act   ord.  500 t   p) 
Alargaiiner'* Béthune (act   100 t   p) 160 . 
Etablisse   KutiJniann lact  950 t. p.) SIX» .. 795 .. 
La Lucetto (action 10g t. p.)  215 .. 226 .. 

Vn vieux qui n'a sa. pour, X   1.  —   Voua pouvez 
reclamer c«   rappel   ,   adressez une   réclamation  a 
la  sou?-préfecturo. 

Ru. Montgotfler, Llavln. — l. Il sufnt d'adresser 
une demande écrite au préfet - 2 Oui, si te dé- 
funt  était   te soutien  de sa  tamUle. 

C L. O., tS. — Vous avez drout a une indemnité 
en vewu de la la au 24 mn 1919 Adressez une 
demande   au   prêîot 

».   O..  es.   —   vous  avez   droit  aux   primes  men 
■Sottes, si vous comptez plus de t8 mois de service 
e-ffectlf. t 

une  dams  ennuyés.   7S.   —   Non.  tant  que  le di 
vorce ou la séparation Judiciaire n'ait ete prononcé 

C.  0.   d    —   t.   Oui    -   2    Votre  fetnnv   peut   en 
principe réclamer l'allocation.   La commission eau- 
tonale  statuera. 

Un prisonnier du 108e chasseurs. — La somme 
que voit- avez tauciee nous paraît correspondre t 
voire coœpio.   . 

Si. F., svaousa Bien ennuyée. — 1 Vous pouvez 
domander une seconde avance — 2 C'est a la sous- 
préfecture de Uet!m;ie qu'il faut l'envoyer — 4 
L'administra ri.-.11 pt ef eotorale «tatuera — 4 Les 
aJ!oc.it,)-.)îi.- mi'UMlres cesseiront dàiiis la plupart 
des cas. â p.tTtir du 15 ni>vem'i>'e 1019 - 5 '1 
faut CJI effei repre-ndre votre eominerce pour pou- 
voir obtenir des fonds  de roulement 

Un ancien x. z. — Vous n'avez pas droit a fin- 
(temrritté de  démobilisation 

«3-382.. A. H - L allocation militaire n'est ja- 
mais attribuée aux mobilisés eux mêmes .-»-vous 
n'êtes dvnc pas fondé 3  réclamer ce secours 

A. O . 19, — 1 Le Carde des Sceaux l'a promis, 
mais ce n'«>«t qu'une prt messe de tni.Rist.re - 2 
JearoaJ «irticiel du 12 mar I9ts. - 3 Oui — 4 
Bn écriivant, au directeurs des journaux officiels 
Ouai   Voltaire   a Pans 

Vte lectrice du • Réveil .. pin tka.aa. — X P. w 
- Six mois mpre> la promulgation de la lai qui 
fixera la cessation des Hostilités, et qui doit pa 
raltre d'un jour à  l'autre 

a. o   o.. s*.  — Non, si vous n'avez pas de enar- 
stes u> famine . • 

Vn ancien o. R A — A partlv du 7e m'oos qui 
MIIVI«» la promulgation de ta loi portant cessatioD 
des  nos'.jiitcs ■ 

On   demande de   BONS   MONTEURS   ELECTRl 
CIENS.   LECI.F.RrQ,   20,   Avenue   Salomon.    0 
Saint-Mauricc-Lille.   .                                            2077 

' —    —sa»    1  

CHAUFFEUR D'AUTOS-CAMIONS. 3? ans. de- 
mande place, ayant conduit t ans a l'armée 
possédant perrn s civil, partirait dehors au be- 
soin S'adresser ou écrire "8. rue JACQUES- 
LEFEBVRE, LA .\tADELEINE-LEZ-LlLLE. 

2078 

Machines à Ecrire 
• Touies Marques ===== 

LIVRABLES   DE   SUITE 

BELLE  EAU   FORTE   «   La   Marseillaise   ».   de 
Rouget de l'Isle. grande 1 taille, encadrée. A 
VENDRE S'adresser 19   rue de l'Alcazar. LILLE 
-—'  r ) 

MENUISERIES-CHARPENTE. - Petit patron, 
travail à domicile de loute4- réparations. LIARD 
Joseph, rue du  Rougc-Dcboul.  6, LILLE (Nord) 

20S2 
 ■        :     '      aiai — 

CONFECTION — On demande rie bonnes ou- 
vrières giletieres et des ouvrières sachant faire 
lo veston et le pardessus entièrement, 2, rue du 
-Bleu-Mouton. Lille. 20î2 

Préparation rapide 
: d la :: 

Pratique das affaires 
SITUATIONS 

prooun-es aux Elèves 

31.RueFaidherbe 

INSTITUTRICE   est   demandée   pour   donner   a 
jeune fille leçons de français, arthmélique. etc 

Réponse  au  Bureau du  Journal,   aux   lettres 
P  S  K 

mpM 
1 MLl.KI'RS.   - On  demande bon  ai 
un   bon  rulottier  chez   MOREL.  GRA 
ù RA1S.MES. — Beau travail bien rétribue 

20C9. 

BONS r.ii\ri>RONMi-:its EN rtiVRE sont de- 
mantlé» chez LARTILLIEZ. avenue de lo Liberté, 
à HELLbAJMES. LILLE. —  Bons salaires. 

2071. 

arbones. Rubans. Papiers, etc. 

LE CONSEIL O'UNE FEMME —*_ 
Pour avoir une belle poéurtine, contre tonna, à 

aon tardive ou te> douleurs du mois Pour re- I 
jruiiariser les ép que- ou comba-Mire toute autre 1 
indisposition de la temme Ecrire lo cas au 1 
spécialiste OATTET, iiharmaclen a St-Amand 1 
.Nord., qui enverra de suite et giraUs de pré. 

jcieux et précis retiseiffiu-meiiis qui dionneroat 
m  plu-  vite complète satisfaction 

31 FtTjrxs   FAIDHERBŒ.  31 

QBJpfIC     AUTOS-MOTOS-VÉLOS 
r   lll-U«y        Et   ACCESSOIRES 

des pneus et <-hambres a air d'automobiles 
garantie" indécolables 

Vêtements  C outenoutes en tous Genres 

A. G.  DELMAET 
14bis. Rue des Guinguettes, a Stiaurice-lez-Litle. 

LILLE 

ippiéreur et 
NDPLACE, 

 1 , .^.a» — 

Fabrique de Timbres en Caoutchouc 
Livraison dans la même journée 

PHILIPPE Ruttens. 50, rue de la  CLEF. LILLE 
Remise aux libraires. 

^ia»        « 

Mrls>r«s fr*uitiôrs 
Nous envoyons a tous, gratis et franco, un 

Traité donnant les meilleurs conseils pour la 
plantation les soins et le eliouk des bonnes 
variétés — Charles LEMAIRE. Pépiniériste. 
103.   boulevard   Magenta.  HARIS. 2058 

VELOS DE PREMIER CHOIX 
Machines à coudre. SOO enveloppes et chambres 
à air de marque. I OASSONVILLE, 102, rue de 
Pons.   LILLE    (Maison   fondée  dopuis   30  uns) 

m A Mm 1- je 
DE  BONS APPIECEURS 

'      SONT  DEMANDES  CIljEZ  DF.RYCKE, 
35.  Boulevard de la Liberté. 

HOUBLONS 
ALSACE,  qualité spéciale pour Dière ménagère, 
par balle de 150 Kilos et demi-balle   — MANIER 
27. rue  André.   LILLE   Télépb   G.32. 5500 

CHENIL «FRANÇAIS. E SCHMIDT. Haine-SV- 
Pierre Verrerie (Belgique). Chiens de garde. 
défense, police, grœnendaels Maltnoia. Loups 
d'Alsace, etc. Timbre pour réponse. 

11.171 

Ecole de Chauffeurs 
Tnôoriqucs et Prauque 

-SREVET    GARANTI- 
Cours de mécanisme et de conduite par Pro- 
fesseurs expérimentés   15 ans de pratique 
Garage, 97, rue de Lens, LILLE 

Les Outils arrivent 
Quincaillerie Em. PA YEN 

LILLE 122, Rue Esquermoise - LILLE 
 1 «es— -,  

EXTRAITS-ESSENCES 
COLORANTS pour liqueurs, sirops .limonades 
- BOUTEILLES VIDES. - VENTE ET ACHAT 
291, rue SÛLFERIN O.a LILLE. S501. 

-"-»     C'EST     TOUJOURS    *•— 

MU   CARILLON 
154,rueLéon-Gambetta- LILLE 

où  l'on trouvera les  Meilleures MONTRES 
au  meilleur  prix 

Oratrtei   Or-oiar   de»   BUOTjraç 

r0JVSHLT4TI0\S 
sur toutes questions de droits, litiges, loyers 
etc S adresser à M.- PAMART, 51, rue du 
Maire-André, de.àâ beures. 

k» 

Fnorii'terss m Tiilli m 
DOUBLURES - MERCERIE 

cmeivue: st I=*IN 
Tnnattre m du Baux - faiiKuri. 19 - LILLE 

*«a« ■ î 

Etudes   de   M-   DUPONT  M   MIRLAND, 
Notaires a Semer f^as^iK-_laJsS 

PONT-DEBFUQUES SAINT LEONARD 
A 3 luloroètres de Boulogne 

HOPITAL VETErtusLAIRE Na S 

VENTE PUBLIQUE 
aJïS* J$t?M   *   et   VENDREDI  31   X)CTOBRB 191». à 9 heures 30 du matin. "^ 
de Chevaux 

et ÎOO J\_Li_xie1:s 
DE   L'ARMEE   BRITANNIQUE 

Au Comptant et « %. 1118G.1 

RECONSTITUTION INDUSTRI LLE 

Transport par Camion Au om:bife 
En vue d'atlénuer la crise toujours très algQa 

des transports locaux, le Chef du 7» Secteur do 
la  Reconstitution   industrielle   vent   d'organiser 

14.   rue  du   Marche au-Fiict.  à   ARRAS. 
Cl 87 et *8.  Marche aux Chevaux» à  BETHUNE. 
un service qu  mettra les personnes ayûnl besoin 
de véhicules en   relatons avec les  prdpriétairca 
de camions pouvant faire certains transport» 

De nombreus cam-ons qui font des. transports 
â  longues distances effectuent,, dans Jn   plunar* 
des cas. un voyage à vidé soit a l'aller, soit au 
retour, pourront aussi  être plus  profltablemenS 
utilisés en rendani des serv ces supplémentaires., 

Les proprétaires de camions atiomobilcs di*si- 
|rant effectuer des transports sont priés de four- 
1 nir journellement  aux   adresses  ci-dessous tous 

rense gnements   utiles   sur  les  transports  qu'ils 
, peuvçnt faire   Ces  rensc gnements seront   com- 
' muniqués cratuitemenl aux   ndustr'cls  el  com- 

merçants  qui en   formuleront  la   dt-mande   Les 
prix de  location seront débaMus entre7 les Inté- 
ressés : 
ARRAS,   n»  14,   rue   du   Marche-au-Filet.   Télé* 

phone n» 38 ' 
B^PUNE' n<" OT et *•• »■«*« »ux Cberaux. 

lélepnone n°  199 5822. 

A.OHAT        Tous srenres mobiliers,  toute» 
N'IMPORTE   QUOI    Marchandises  et   Cuisinière, 
n'Importe  quel   état    Etablissements   E.   SIX. 

52. RUE DE LA MONNAIE.  LILLE. 
—— «a» s» 1—_--___________- 

Peausaerie.   et  Tiçf+m 
-- LEPEER -- 

rue des Oébris-St-Etiertne. 7 bis, ULLI 
(près la Grand'Piacej. 

CUIRS 
JE   SUIS   ACHETEUR 

de toutes sortes de Vêtement.. R deaux. Coupons. 
Tapis el   divers   PLACE DE L'ARBONNOISE. 2. 
ULLE, de ? à 6 heures. 20*1' 

ANTIQUITES. - J'achète toutes antqutés, roeu. 
blés anciens et modernes. — Adolphe CHANET, 
a Mazingarbe. 1118.*. 

CHAMPAGNE AOTHENTIQOB 
POUR   CAUSE DE CESSATION  D'AFFAIRES 

13,0OO Bouteilles à  Vendre 
X>_a_K,   QT-TA.ÏTXXTll! 

LA BOUTEILLE : 10 fr. 50,  8 fr   25, 6 fr   35 
Se presser et écrire P. R. 7069, au journal. IJHe 
  5855. 
 —       -»■-  - 

CADENAS AMERICAINS 
yj£l£bIe8 u S. A. - 50 % bétiéOces. — Gaston 
CERF, 15, rue du Temple, à PARIS. 6591 

Piano - Violon - Mandoline 
A.    VENDRE 

CLEMENT, côté église. 39. rue de Condé, Ansin< 
2061* 

  ' —  mtm 

La Gronde BIJOUTERIE] 

CACAN 
[ pris  instamment sa  ridèle oliantèle de ne pas 
| attendre   les   veilla,   a*   FETES   pour   falr»   aae 
achats.     Son     chois    de     BIJOUX,    MONTRÉS, 
oHFEVRiRiE,   est  complet   dès maintenant  et j 

j il y a a aralndre une haussa sensible MU. peu. 

Spécialité pour Mariages et Fêtes 

•31, me «MM, &!LLE] 
Téléphone   11-84 

EtvgPsb spoKen  (tacs aux   Chapeaux   Valant in) | 
Ouven   Dimanches et  Fêtes 

DELPT -chète belles pièces ancienne faïence da 
sVtNtt s DELFT Ecrire avec détail, WAMSTEV- 
KER. POJ»». 84, rue Richer.   . 8079. 

METTRONT   EN   VENTE 

LE DIMANCHE 26 COURANT 
de 9 heures h midi 1\3t 

LILLE - 9, Rue Esquermoise - LILLE Une Série de MANTEAUX NOIRS l MARINE à 11 tr FR9 
Ce même jour, seront exposées dans les Etalages, les dernières nouveautés parues à Paris cette semaine en ROBES, MANTEAUX. BLOUSES h MODES, etc.    ■ ^. <      POUR CE JOUR SEULEMENT 115 

h 

i 

A 
FEUILLETON DU a REVEIT DU NORD •   N» 8 

»     «i>     ■ 

GRAND ROMAN-CINÉMA AMÉRICAIN 
■  ■ ADAPTE  PAB .■ 

PIERRE DECOURCELLE 
$e faire accompagner, moyennant pourboire, 

|)ar quelques-un» d*-.» gaillards qui se georgiiir.nt 
d'alcool autour de lui... Ah' la brdle garant.e!.. 
Ils s'uniraient pour l'assommer ù n'importe quel 
agresseur, surtout m-inU-i.am que «n prcxiig-diié 
•tupide leur avait appris qu'il avait de l'argent 
ffii poche. 

De raTgént!... Ma:s Forstpr lui en devait!... 
Il n'avait touché que la moitié de la somme con- 
venue... Le reste-, ainsi qu'il l'avait demandé 
lui-même, devait être payé à bord de la « Lor- 
raine ».... Encore une sacrée idée qu'il avait 
eue là !... 

Onze heures et demie!... Que fallait-il pen- 
rcr ?.. Un accident devait ctre arrivé au détec- 
tive... 

Tout à coup, le Bancal Rouge |ressoiHit... 
Son ennem', ce Dan, qui lui inspirait uo si 

violent effroi, s'était levé... 
Il avait jeté sur le table une pièce de dix 

jents et, après une inclinaison de tête au pa- 
tron, le voilà .nui sortait, sans même le regar- 
der, les'deu- mams dans ses pochea> en sitrîo- 
taait..» 

Mais alors... ce n'était donc pa* pour~lui qu'il 
«<fait là!... Quelle bel.se d'avoir cru le voir tour- 
ner plusieurs fois la tôte de son côté avec une 
expression menaçante... Bien sûr... sa trah son 
n'avait pas transpiré et il était fou de se for- 
ger dr pareils sujets d'épouvante... 

N'importe!... Cette absence de Forster éta:t 
tout de mémp curieuse... Après tout, si quelque 
obstacle imprévu l'avait empêché d'être exact 
au ~ronde7-vaus. ce  n'étail  pas une  raison  pour 
3u'il manquât a su parole... Et s'il se trouvait 

ans l'impossib lité de venir che? Toramv Grcen. 
il s'arrangerait certainement pour-rejoî"ndre le 
vovageur à bord, dans la cabine qu'il avait re- 
tenue  pour  lui... 

Le liam-jj Itouge se ragaillardissait peu è. 
peu... 

U ('•tait maintenant près de minuit moins 
vingt... \ minuit, le bar fermait ses portes, et 
répandait sur le pavé de la rue son inquiétante 
popnlnlion. 

Quel paili prendre ?... Mn foi il n'y en  avait 
qu'un...   Pj''*~        ***'     "-   •»    -^-rineaft    plus,   il 

'n qu'à filer  tout de suite, et a gagner le 
bateau  auss    v.u    „.l( son  infirmité  le lui  per- 
mcitait. 

Se levant doucement, il alla vers le comptoir 
el, après avoir serré In main de Tommy, fran- 
chit   le   r.pu'l   de   l'établissement. 

La nuit était très noire. Un brouillard embru- 
mait l'atmosphère. Seuls, dp place en pince, les 
becs de gax trônaient l'obscurité de leur flamme 
jaunàt''Ci — 

Le Bancal Ronge se tp't en marche, tournant 
Instinctivement la  tête à droite et-à gauche. 

Le chemin tni'l suivait était comnW>tcmenl 
désert. II se t assurait en songeant qn'ttn peu 
plus loin, dans les parnsrr* nvois!nant le* quais, 

(il  -encor>trt"-n!t pbis de monde. 
TI venail de tonrneT Je coin d'une rue, lors- 

qu'il sursauta... 
.•jA   qnelqties  pas,  presque   sotis  le   ruverbrre, 

un homme lisait son journal nui, dt'ployé dans 

| toute sa grandeur, fui masquait la tête et uns 
partie du 'corps. 

A cette vue, une angoisse envahit le boiteux... 
Si  cet   indivdu était posté Là a son intentonf... 

Tout en marchant, il le regardait... Derrière 
son journal, absorbé dans sa lecture, l'homme 
ne  bougeait pas... 

Le Bancal Bouge" essaya de calmer sa frayeur. 
Après tout, rien ne lui disa t qu'il n'était pas 
en fa^ d'un promeneur attardé qui, malgré la 
singulBrité de l'endroit, lisait paisiblement les 
dernière* nouvelles, avant de rentrer  chez lui... 

Néanmoins, le coeur sautant dans sa poitrine, 
il  prit   le  milieu   de  la  chaussée. 

IJ n'était pjus qu'à quelques mètres du ré- 
verbère...   Le  le< teur  n'avait   pas  bougé... 

Le Bancal Bouge continua d'avancer, sans 
que l'autre f t le moindre mouvement... 

— Suis?je assez bête d'être aussi peureux I 
songea le passager de la « Lorraine » en pous- 
sant  un soupir de soulagement. 

Il n'a\ait pa* eu le temps de formuler.cette 
pensée que, celui qu'il venait de dépasser fit 
trois pas en avant et, lâchant brusquement son 
journal, leva, d'une seule p'èce, son bra< armé 
d'un eo'irt boudin de to'le -empli de sable, cet- 
te arme tc-rible des assommenrs... 

Le bras s'ithaîiwa, et le Bancal Rouge s'affaissa 
sur lu  terre mouillée... 

Dan se pencha vers lui, et le contemplant avec 
dégoût : 

— U a son compte!... Maintenant, il ne tra- 
hîra   plus...    , • «? 

Et. ramassant son journal, qu'il plia sojgneu- 
sèment avant de. le mettre dans sa poche, il 
s'é!o;snn en sifflant I* même ail* qu'à sa sortie 
de rhe? Tomm-v-Casse-Téte... 

Le« oief» de Taylnr Dodgr> avaient été trouvées 
par Forster sur un/de* ti'-o'rn' dn bureau. 

Tl-les tend»! «n rtAtective français. 
— Le» «ernircs(ne comptent pas! fit celui- 

ç' en «>'.co-iant !n 'etc. Et re n'«*t pas ee souci- 
là qui doit nous préoccuper pour l'ittstant...      < 

— Que voulez-vous faire ?... demanda Pcrry 
Bennett 

— Avant  tout,  chercher les traces que l'au- 
•teur du crime a du laisser derrière lui... 

— S'il en a laissé ?... hasarda la tante Betty. 
— Si adroit tiuM soit, un malfaiteur ne peut 

pas effacer derrière lui tous le* vestiges de son 
passage... Mais souvent ceux qui le poursuivent 
ne sont pas assez clairvoyant* pour les relever... 
Noua tâcherons de ne pas mériter ce reproche- 
là... 

U s'était approché du coffre-fort, et l'exami- 
nait avec  une scrupuleuse attention. 

— Voyee!.. dit-il à ceux qui suivaient anxieu- 
sement ses moindres mouvements... Ni la ser- 
rure, ni les combinaisons ne portent- aucune tra- 
ce d'effraction... On n'a menu pas essayé de 
les fa re sauter... La cartouche de dynamite, 
c'est déjà vieux jeu, et ces messieurs on» fait 
des progrès... Du reste, étudiez de près toute 
,cete partie du coffre... Vous constaterei que le 
criminel n'a même pas daigné y porter la main.. 

Il tendait sa loupe ou jeune avocat... 
Tandis que celui-c en faisait usage, Clarel 

inspectai! les deux côtés de ta large caisse. Son 
reprard perçant remontait le long de» parois, et 
s'arrêJn sur le petit buste de Shakespeare, qu'il 
considéra  longuement... 

— Voulez-vous qe jo l'enlève ? proposa Fors- 
ter. 

— Gardez-vous-en bien... Il est ind;spensable, 
si quelqu'un a touché à ce buste, qu'aucune em- 
preinte nouvelle ne vienne se mêler à celles qui 
peuvent y avoir été laissées... 

Tirant de sa poche son carnet de notes. Il se 
servit de la tranche pour pousser légèrement le 
marbre hors de la place qu'il occupa't. 

Les quatre personnes qui l'entouraient pous- 
sèrent   simultanément   un cri de snrprise. 

Le trou, pratiqué au rail:eu de la tablette par 
l'homme au mouchoir, apparaissait béant à 
leurs yeux... 

— C'est pàx J3t que le meurtrier a passé la I 

maint... déclara Clara] en   considérant de près 
l'or if i co... 

— Mais comment a-t-il pu percer ce métal qui 
semble défie/ la morsure de n'importe que) ou- 
til P... questionna  Pcrry. 

— Il u dû employer le « thermite »... C'est 
un composé d'oxyde de fer et de poudre d'alu- 
minium, qui a été inventé par.un chimiste d'Es- 
*en II donne une température de plus de cinq 
mille degrés, et dévore le métal le plus résis- 
tant... Ah!. . Nous avons a/faire à un gaillard 
qui a fait seâ classes... 

A son tour, Forster suggéra t 
— En maniant ce buste pour Coter et le re- 

placer, peut-être y a-t-il laissé quelque inarque P 
allons essayer de d scerner... 

— C'est  mon espoir... et c'est ce que nous 
François  fit   un  geste  pour   s'emparer de  la 

sculpture. Clarel s'interposa vivement  : 
— Pas le» mainsI... N'avez-vous pas vu les 

précautions que j'ai prises tout à l'heure... 
Passez-moi les pincettes de la cheminée ? 

Un pe.u penaud, le valet de chambre obéit. 
Justn 'tHarel saisit délicatemnt le buste par le 
col entre les deux pinces de fer et le déposa 
sur la  table. 

Puis, il tira de sa poche une pivrlte botte d'ar- 
genl. Elle était séparée en deux compartiments, 
remplis chacun d'une poudre différente, l'une 
noire comme du charbon, l'autre blanche com- 
me de la craie pilée. 

Ebvne, malgré sa profonde dotileur, snlva't 
avec un intérêt croissant chacun de ses mouve- 
ments. Elle le vit répandre lentement sur le hus- 
te une pincée de la poudre noire, puis souffler 
dessus avec précaution. 

Lo jeune ffllc.se pencha. 
Sur plusieurs parties du marbre, ^de légère» 

traces, régulièrement alignées, se dess;naiont 
avec netteté. 

— On dirait dea marques de doigts P... mur- 
mdra-t-elle tout surprise. 

Sans répondre, Justin Clarel prit sur le bu- 

s__  

reaus a côté de lui, un tampon-buvard, en boii* 
noir, qu'il garda quelque manants serré dans 
aa ma.n droite Puia. tl y laissa tomber un peu 
de poudre blanche, sur laquelle il souffla comms 
précédemment. 

— Regardez 1.. dit-fl.. Sur le bois, coma» 
sur le marbre, la poudre a tracé des lignes, et 
la, comme ici, c'est la pression des doigts qui 
les a formées... Ces empreintes sont dissembla- 
bles chez tous les êtres huma ns... Les vôtres 
par exemple, miss Dodge, sont différentes des 
miennes, et celles de monsieur votre cousin dif. 
férentes encore des vôtres et des miennes... 
Sur toute la surface de la terre, il est mathémati- 
quement impossible de trouver les mêmes ctiei 
deux individus... 

Elainc, la tante Betty et les deux hommes sui. 
vaient avidement la démonstration. 

Désireux de l'appuyer par un exemple, Clare! 
avait rapproché le buste du buvard, afin «W les 
comparer. 

À peine y eut-il jeté les yeux, qu'il poussa 
un cri, tande qu'une stupeur se peignait sut 
se physionomie... 

Mais, il reprit vite son sang-froid, et se tour- 
nant vers son auditoire : 

— Décidément, j'avais rason!... articula-t-i! 
d une voix grave... Et l'homme avec lequel 
nous nous mesurons est un maître en matièra 
de crime... Il est même plus edoutable encore 
que je ne le .pensais... Les anip rai rite» de «oirta 
laissés par lui sur ce buste, ce sont Its miennes j 

I 

On lit dans « U 8ttf • 

Ju»tin Clarel était rentré cfcez lui très tant 
dans la nuit, «f il n'a va il que peu dormi, l'es- 
prit absorbé tout entier par lee circonstances 
mystérieuses de oe meurtre qu'il n'avait au» 
troo nrévu- ^ 

,£A»«ivre), 

I 


